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[ Texte]
We feel that the NGO network internationally is an early 

warning system or an intelligence gathering system second to 
none. Usually it is the NGOs who are alerted to any impend­
ing natural disaster or political upheaval long before the 
embassies and the capital cities are aware of it. This is 
certainly true in Africa, and unfortunately that information is 
not able to be used effectively within the major decision­
making systems.

Before passing it back to Sharon, I would like to once again 
reiterate the importance we place on the linkage of sound 
environmental considerations integrated within any govern­
ment and/or non-government development efforts.

Mr. Chairman, that is very quickly a recapitulation of what 
I think are the question and answer we would like to explore in 
more detail.

Ms Scholzberg-Gray: 1 would just like to add one more 
point, last but certainly not least, regarding the issue of women 
in development, which we heard raised in a question in the 
brief preceding us.

We all know about the role that women play in the Third 
World, and I need not repeat any of the statistics or any of the 
theories about women in development, but I would just like to 
bring another dimension to that if I may.

We hear a lot about the fact that women have been 
bypassed in the development process and CIDA adopted a new 
women-in-development framework in order to make sure that 
women are integrated into the development process.
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We hear a lot about this women in development policy 
framework making development more efficient and more 
effective. This is true and it is one reason to do it. But it seems 
to me we do not hear enough of the words “equity” and 
“justice” when we talk about bringing women into develop­
ment. We do not hear enough about efforts to improve the 
status of women on a global basis. It seems to me a country 
that is committed to equality in Canada should also be 
committed to equality and equal participation of women 
everywhere in the development of their communities. This 
concept of equity and justice should permeate our women in 
development policy to give a feminist view of development, if 
you will.

Secondly, the women in development policy framework at 
CIDA was announced with great fanfare last June at a 
luncheon officially, at least the implementation of it. I am 
wearing my CC1C hat here today. But on other days I am the 
executive director of a small women’s agency working in 
international development. Of course, we were very pleased to 
see it because we thought women in development was impor­
tant 10 years ago when we were founded.

In recent months, without wishing to be discouraging, we 
seem to feel that the emphasis on women has not been as much

[Traduction]
Nous estimons que le réseau international des ONG 

constitue un système d’alerte rapide ou un système de rensei­
gnement pareil à nul autre. Les ONG sont habituellement les 
premiers avertis de tout désastre naturel ou de toute convulsion 
politique imminente, bien avant les ambassades et les capitales. 
Cela est certainement vrai en Afrique et, malheureusement, 
ces renseignements ne sont pas efficacement exploités par les 
centres de décision.

Avant de rendre la parole à Sharon, j’aimerais insister de 
nouveau sur l’importance que nous accordons à l’intégration 
des considérations environnementales dans les efforts de 
développement, tant gouvernementaux que non gouvernemen­
taux.

Monsieur le président, voilà un résumé très rapide des points 
sur lesquels nous souhaitons engager un dialogue plus détaillé.

Mme Scholzberg-Gray: J’ajouterais un dernier mot, non le 
moindre, concernant la place des femmes dans le développe­
ment, dont les témoins précédents ont déjà parlé.

Nous connaissons tous le rôle que jouent les femmes dans le 
Tiers monde et il n’est pas nécessaire que je cite de statistiques 
ou répète les théories concernant les femmes et le développe­
ment, mais je voudrais aborder cette question sous un jour 
différent, en quelques mots.

On a beaucoup dit que les femmes ont été négligées dans le 
processus du développement et l’ACDl a adopté une politique- 
cadre à cet égard afin d’y remédier.

On nous dit beaucoup que cela contribue à rendre plus 
efficaces les efforts de développement. C’est vrai, et c’est une 
bonne raison d’agir en ce sens. Mais il me semble que l’on 
néglige par trop les termes «équité» et «justice» à cet égard. On 
ne parle pas suffisamment de la nécessité d’améliorer la 
condition féminine de façon globale. 11 me semble qu’un pays 
aussi égalitariste que le Canada devrait rechercher également 
l’égalité des femmes du monde entier et leur participation au 
développement de leur collectivité. Ce principe d’équité et de 
justice devrait sous-tendre toute notre politique en ce domaine, 
afin d’ajouter une perspective féministe, en quelque sorte, à 
notre politique de développement.

En second lieu, cette politique-cadre de l’ACDl, concernant 
le rôle des femmes dans le développement, a été annoncée 
officiellement à grand bruit en juin dernier, ou du moins les 
mesures de concrétisation. Je suis ici aujourd’hui en tant que 
représentante du CCC1 mais il se trouve que je suis également 
directeur exécutif d’une petite organisation féminine oeuvrant 
au développement international. Nous avons, bien sûr, salué 
cette politique, car nous pensions déjà que les femmes avaient 
un rôle à jouer dans le développement il y a dix ans, au 
moment de notre fondation.

Sans vouloir me montrer pessimiste, il me semble que 
l’effort à cet égard a décliné ces derniers mois, par rapport à ce


